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DossierGéothermie

Une installation  
de géothermie aquatique 

par André Dupuis

L
orsqu’une cliente de Sylvain Auger, propriétaire de Plom-

berie et Chauffage T.M. Briggs (1991) inc., lui a confié son 

souhait qu’il prenne charge d'une installation de géother-

mie à son futur chalet dans les environs de Mont-Tremblant, il 

ne se doutait pas qu'il aurait un défi aussi intéressant à relever. 

Bien que sa cliente soit propriétaire d'une maison cossue dans 

Montréal, il n'avait pas encore le plan pour se faire l'image d'un 

« chalet » de 9 000 pieds carrés de surface habitable construit 

à flanc de montagne, en surplomb d'un lac privé. Même si le 

gros de sa clientèle réside principalement dans la région métro-

politaine, il n'a pas hésité à accepter, reportant à plus tard les 

considérations relatives à la distance du chantier.

L'énergie thermique d’un lac

Le point d'intérêt principal de ce projet résidait dans la source 

de l'énergie géothermique, soit le lac auquel renvoyaient iné-

luctablement les contraintes géologiques du site. En effet, le roc 

solide décourageait les forages tandis que le lac, à seulement 

50 m du chalet, invitait à en explorer toutes les possibilités. 

Avec un diamètre moyen de 450 m et une profondeur moyenne 

de 4 m, ce volume d'eau constitue le réservoir thermique tout 

indiqué pour répondre aux besoins de chauffage et de climati-

sation du chalet, évalués à 10 tonnes. 

Un sondage topographique du fond du lac a permis de repé-

rer un creux de 6 m à environ 100 m de la berge, ce qui fait 

environ 150 m entre l'endroit où serait immergé l'échangeur 

géothermique et la pompe de circulation principale à l'intérieur 

du chalet.
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L’échangeur 

L'échangeur géothermique est constitué de 2 deux plaques 

d'acier inoxydable 304, distantes de 3/8 po seulement, entre 

lesquelles circule le caloporteur. La capacité d'échange, pour 

chacun des côtés, est d'environ 100 Btu par pied carré de surface 

pour chaque degré F de delta T dans une eau dormante. Cette 

capacité d'échange est donc fonction de la surface totale et elle 

augmente considérablement si l'échangeur est placé en eau vive, 

par exemple dans une rivière, ce qui permet entre autres de 

rapprocher dans un ensemble plus compact des échangeurs qui 

seraient groupés en batterie. 

L'échangeur ou la batterie d'échangeurs est monté sur des 

pieds perpendiculaires pour le maintenir en position verticale 

sur le fond, sans qu’il s’y enlise. Cette position est également 

renforcée par un flotteur fait d’un tube de PVC fermé et fixé 

en partie supérieure. Le flotteur sert à déplacer facilement 

l'échangeur jusqu'au site d’immersion, puis il est partiellement 

rempli d'eau pour laisser l'échangeur caler en place tout en le 

maintenant droit.

Devis

Le bâtiment est constitué d’un rez-de-

chaussée et d’un sous-sol à demi dégagé. 

La propriétaire veut une dalle chauffante 

au sous-sol et des planchers chauffants au 

rez-de-chaussée pour les salles de bains 

et la cuisine. Un système à air pulsé doit 

assurer le chauffage du reste du rez-de-

chaussée et la climatisation générale.

Avec ces données en main, Sylvain 

Auger a préparé un devis avec le ser-

vice technique de Groupe Master pour 

déterminer les types d'équipement et 

les capacités nécessaires pour l'efficacité 

énergétique du système et le confort des 

occupants aussi bien en hiver qu'en été : 

Exemple de capacité pour 
un échangeur avec une 
circulation de 9 gpm :

4 pi x 5 pi x 2 côtés = 40 pi2

40 x 100 Btu = 4000 Btu 

4000 x 10° ∆T = env. 40 000 Btu de capacité 

de dissipation de chaleur

Si on veut utiliser un tel échangeur en mode

chauffage au Québec, il faut :

-  trouver un endroit suffisamment profond pour éviter 

la baisse hivernale de la température en surface,

- probablement augmenter la surface d'échange.

En haut, un échangeur double de 
18 t prêt pour la mise à l’eau avec ses 
pieds, ses flotteurs et ses collecteurs 
d’alimentation et de retour. À droite, 
un échangeur à 3 passes en préparation 
avec son flotteur en PVC.

L’échangeur à plaques SlimJim à 2 passes de 4 x 15 pi  
d'une capacité nominale de nominale de 10 t.
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Devis technique

 ! 2 thermopompes eau / eau WaterFurnace Synergy 3D 

de 5 t chacune

 ! 1 échangeur SlimJim SJ-10T de 4 x 15 pi de 10 t  

 ! 300 m de tube de polyéthylène HD 2 po à assemblage  

par fusion pour rejoindre l'échangeur et revenir

 ! 1 pompe Grundfos comme circulateur principal

 ! 1 réservoir à accumulation sans élément pour servir  

de réserve thermique

 ! 1 système à air pulsé pour le chauffage et la climatisation

 ! 1 serpentin hydronique pour le chauffage de l'air pulsé

 ! 1 chaudière murale à gaz propane NY Thermal NTI 

de 150 000 Btu pour l’eau chaude sanitaire 

 ! 1 génératrice d'urgence

 ! 500 m de tube PEX ½ po pour la dalle chauffante  

du sous-sol 

 ! 100 m de tube PEX 5/16 po pour les boucles du r.-de-ch. 

installées dans des plaques QuikTrak d’Uponor recouvertes 

de céramique

 ! 5 nourrices de distribution Uponor

Les thermopompes géothermiques, en mode chauffage, 

produisent une eau à 49 °C (120 °F), ce qui convient tout à 

fait pour les planchers radiants réglés à 45 °C (112-115 °F). 

Le caloporteur est un mélange d'eau et de propylène glycol 

(un antigel non toxique) pour parer aux risques de gel. La 

chaudière combinée chauffage / eau sanitaire, au propane, 

prévue pour fonctionner de façon autonome en cas de panne 

d’électricité, a permis la sélection d'une génératrice de beau-

coup plus petite puissance.

Bien qu'il ait fallu creuser une petite rigole dans le roc pour y 

enfouir la tuyauterie de l'échangeur et la mettre à l'abri, les éco-

logistes se réjouiront que, en bordure de la rive, cette tuyauterie 

émerge du roc où l’on n'a fait que déplacer un peu la végétation 

riveraine pour perturber le moins possible le milieu naturel en 

pénétrant dans le lac.

La distance

Comment Sylvain Auger a-t-il réglé le point épineux du temps 

consacré au transport ? Non seulement fallait-il se rendre à 

Mont-Tremblant mais, à partir de là, ajouter 7 kilomètres 

supplémentaires sur une route de terre et un chemin forestier, 

ce qui donne environ 2 heures pour se rendre sur place. Plutôt 

que de perdre 4 heures par jour en transport et en fatigue non 

productive, Sylvain Auger a décidé de louer un « motorisé » de 

21 pieds dans lequel lui et son fils, Simon, ont logé pendant 

les 2 semaines complètes qu'il a fallu pour installer les équipe-

ments, dont l'échangeur, et la tuyauterie brute de chauffage.

Même si son entreprise a été fondée en 1908, Sylvain 

Auger n’incarne pas l’image de celui qui ne jure que par les 

technologies classiques. Faisant tout pour préserver les anciens 

systèmes en bon état de marche, il est tout aussi ouvert aux 

avancées techniques qui apportent l’efficacité énergétique, 

comme la géothermie. Après 10 mois de service, l'installation 

géothermique du « chalet » s'est révélée tout à fait efficace et a 

répondu avec grande satisfaction aux attentes de la propriétaire 

qui a ainsi pu se « garder les pieds bien au chaud » tout au long 

de l’hiver. 

Dans le local technique 1, le réservoir 
à accumulation de la boucle radiante 
empêche le cyclage court des thermopompes 
géothermiques.

En sortie de la thermopompe WaterFurnace, 
un serpentin alimenté par la chaudière à gaz 
propane fournit l’énergie thermique en cas de 
panne de courant. Les circulateurs constituent 
la charge principale de la génératrice.

Les collecteurs 
de distribution 
principaux.
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La pompe principale Grundfos. À g, la source 
géothermique; à dr., l’alimentation des 
2 thermopompes.

Une partie des nourrices de distribution. En bas, pour 
une section du sous-sol, en haut pour l’alimentation  
des boucles QuikTrak.


